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La publication visait à répondre à quatre questions portant sur le thème du lan-
cement des parcours professionnels dans les métiers de la création.

Comment devient-on artiste ?

Les débuts de parcours dans les métiers de la création sont plus souvent définis 
comme un parcours du combattant que comme une trajectoire linéaire. Pour 
aller au-delà de cette affirmation, nous voulions poser la question, volontaire-
ment polémique, du comment devient-on artiste, comment se lance-t-on dans 
les métiers de la création.

Il n’y a pas une réponse unique à ces questions. La formation, dans ses multiples 
aspects, est l’une des portes d’entrée vers les métiers de la création, même s’il 
n’existe pas un temps défini de la formation mais une formation, un autoappren-
tissage qui intervient tout au long du parcours.

Les écoles d’art sont des lieux de maturation, d’apprentissage des réalités du 
travail au projet, mode de fonctionnement prédominant dans les métiers de la 
création. Elles doivent rendre les parcours possibles, donner les outils (formation 
aux aspects de gestion, notamment) pour que les étudiants puissent opérer des 
choix, plus ou moins professionnalisant en fonction du projet de chacun.

D’autres types de formations, instituées ou non, existent : autodidaxie, compa-
gnonnage et apprentissage avec un maître, stages, résidences et rencontres, etc.

La formation est un élément déterminant dans le lancement d’un parcours dans 
les métiers de la création mais d’autres facteurs sont primordiaux pour « devenir 
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Connaître le contexte pour mieux se lancer ?

Pour développer durablement son parcours, il est impératif que l’artiste se 
connaisse lui-même mais qu’il connaisse également le contexte institutionnel, 
politique, économique, juridique, historique, etc. dans lequel il va s’inscrire que 
ce soit, par exemple, dans le secteur des arts de la scène en connaissant le cadre 
institutionnel existant ou dans le secteur de la musique où les mécanismes de 
sélection combinent des facteurs artistiques, sociaux et économiques.

Des éléments de contexte plus larges comme l’inscription des métiers de la 
création dans les politiques européennes sont aussi intéressants à connaître pour 
développer son parcours, la question de la mobilité internationale comme levier 
positif dans le développement de la créativité et de l’innovation dans le cadre d’un 
parcours professionnel dans les métiers de la création est l’un de ces éléments, 
encore faut-il donner la possibilité au plus grand nombre d’artistes d’expérimenter 
un projet international… et ici encore soutiens publics et solutions innovantes et 
mutualisées ont leurs rôles à jouer.

artiste » : l’influence du milieu familial, socioéconomique, des pairs et surtout 
l’envie, la volonté de concrétiser un sentiment de vocation.

Quelles aides pour se lancer dans un parcours artistique ?

Il existe quantité d’aides publiques pour les artistes mais les aides spécifiquement 
dédiées aux artistes débutants, elles, sont peu nombreuses. Les créatifs doivent se 
tourner vers des formes de soutien diverses comme le mécénat, le crowdfunding, 
le parrainage et ne doivent pas hésiter à sortir du champ de la culture quand ils 
cherchent des fonds pour leurs projets.

Au-delà des soutiens publics, les secteurs professionnels sont aussi susceptibles de 
créer eux-mêmes des dispositifs qui répondent à leurs besoins et à leurs modes 
d’insertion professionnelle dans les métiers de la création.

Ces démarches doivent être mutualisées, encouragées et soutenues par les pou-
voirs publics, tout en gardant à l’esprit qu’il reste un défi important à relever : 
mieux faire correspondre les aides financières publiques aux temps des parcours 
artistiques et replacer l’artiste, le créateur (et non la structure, l’organisme, l’ins-
titution) au cœur du projet.

L’entrée dans le parcours professionnel, une période décisive ?

La notion même d’entrée est difficilement définissable. Il serait trop simple de la 
réduire au premier contrat rémunéré.

Il s’agit plutôt d’une période de transition qui irait de la formulation de son désir de 
vivre d’une pratique artistique à l’insertion plus ou moins aboutie dans le champ 
des métiers de la création, en passant par des étapes : la confrontation entre ses 
aspirations et les réalités de la vie professionnelle dans ce champ et l’ajustement 
des objectifs professionnels qui en découle ; le fait de choisir parmi les trois statuts 
sociaux existants pour se lancer et qui seront évolutifs en fonction des projets ; 
celui d’acquérir une bonne connaissance de son environnement de travail pour 
mieux s’y développer.

L’artiste peut influencer son propre parcours professionnel, il est, dans une cer-
taine mesure, acteur de son succès. En acquérant certaines compétences, en se 
connaissant bien et en utilisant ses atouts – et ses faiblesses –, en ayant l’aide 
de pairs, en se constituant un réseau, il peut faire de l’entrée en profession une 
période décisive de son parcours et continuer à travailler à concrétiser son projet.




